
Le Soir
d’Algérie Sports Dimanche 23 novembre 2008 - PAGE16

Le CABBA «plus jeune, plus fort» est né
LA NOUVELLE CUVÉE SEMBLE DONNER RAISON AUX DIRIGEANTS DU CLUBFOOTBALL

Lors des sept dernières
saisons, le Ahly de Bordj-
Bou-Arréridj a certes gagné
des matches en déplace-
ment, mais c’était à l’occa-
sion des dernières journées
du championnat (CAB en
2003, USMB en 2004, CRB
en 2006, ASMO en 2007 et
USMA en 2008).

Il faut remonter à la sai-
son 2004-2005 pour se rap-
peler d’une victoire en
cours de saison (10e jour-
née) du CABBA face au
MCA, un adversaire devant
lequel les Bordjiens avaient
fêté en 2001 leur accession
en première division par
une victoire signée par le
fantasque Camerounais
Jean-Paul Yontcha.

Depuis, peu de coups
d’éclat en championnat
malgré un passage très
remarqué dans la
Champions League arabe
en 2005, 2006 et 2007. Une
situation liée à la particulari-
té du football dans la
région, dominé par l ’ES
Sétif de Serrar Abdelhakim,
au manque des ressources
humaines ainsi que finan-
cières, l’argent étant le nerf
de la guerre.

Le Ahly, avec sa base
populaire, est un club qui
attire les sponsors. Ceux de
la wilaya en particulier.
Mais comme il fallait faire
avec les luttes de tous
bords, rares étaient les

industriels de Bordj-Bou-
Arréridj, pôle de l’électro-
ménager par excellence, à
se ranger derrière les diffé-
rentes directions qui se
sont succédé à la tête du
CABBA. La saison dernière
a vu l’avènement d’un syn-
dicaliste fort puissant au
sein de la centrale des tra-
vail leurs (UGTA),
Abdelhamid Aïdel en l’oc-
currence. C’est un homme
plutôt visionnaire que pra-
tique.

Le CABBA et sa galerie
avaient des échéances à
honorer. Celles-ci nécessi-
tant des moyens colossaux.
Aïdel a vu plus grand en
allant d’abord au Portugal
ramener un entraîneur, qui
n’a de portugais que le nom
de portugais, Joachim
Texeira, ainsi que des
joueurs parmi lesquels seul
Linares Jaime Miguel tenait
la comparaison. 

Entre-temps, il libérera
l’enfant du bled et fidèle
serviteur des Jaune et Noir,
Zohir Kheddara, «Zozo»
pour les intimes.

Le Ahly perdait alors un
pan de son histoire contem-
poraine car, pour ceux qui
connaissent toute l’histoire
du CABBA, Kheddara est
pour les footeux de Bordj
ce qu’était Abdelkrim Loucif
à ses heures de gloire.
Bordj-Bou-Arréridj est une
ville de footballeurs, et le

football là-bas est une his-
toire de famille. Après les
Bouzidi, Attar, Loucif, vint
l’épopée des Aïdel, Deffaf,
et on oublie forcément
d’autres. 

Bouda, le retour
La saison dernière aura

été une nouvelle corvée
pour les Criquets jaunes,
surnom des fidèles du
CABBA. L’équipe naviguait
à vue, consommant pas
moins de quatre entraî-
neurs (Texeira, Benyelles,
Drid, Mecheri) pour termi-
ner la saison à la douzième
place, soit à une longueur
d’avance sur le premier
reléguable, le MCO. Le
sauvetage du CABBA n’au-
ra été possible qu’après
l’avènement de celui qui
s’était longtemps retiré des
affaires du club avant de

revenir suite à un «putsch»
commandé par les fans, et
agréé par les autorités
locales qui semblaient
inquiètes devant les
menaces sur l’ordre public
que pouvait provoquer une
telle situation conflictuelle
générée par les mauvais
résultats de l’équipe-phare
de la ville.

Un retour qui aura au
moins le mérite de réaliser
un vieux rêve, celui de
rajeunir un effectif qui pre-
nait au fil des ans un coup
de vieux fatal à la bonne
marche du club.

Le recrutement, durant
l ’ intersaison, de Rachid
Bouarrata était une premiè-
re étape de l’opération de
rajeunissement de la com-
posante. Bitam, Tiaiba,
Beli l ,  Guerra, Hachoud,
Dridi, Zazoua, Rebouh,

Kacimi, Babouche,
Mansouri et autre Aribi for-
ment un noyau avec lequel
le CABBA peut entrevoir
l’avenir avec beaucoup de
sérénité.

La carte Bouarrata sera
pourtant grillée par cette
hantise de revivre les
déceptions des années pré-
cédentes.

Le CABBA, qui avait
effectué une très bonne
préparation en Tunisie, ne
pouvait enchaîner les bons
résultats en ce début de
saison, marqué par trois
défaites consécutives
(USMA, CRB et MSPB).

Le technicien constanti-
nois a plié bagage, non
sans avoir laissé des
regrets à ses dirigeants,
contents du travail accom-
pli. Le test face aux voisins
de l’ES Sétif allait booster

le onze des Bibans, coaché
à l’occasion par le jeune
«technico» local, Fodhil,
sous le regard observateur
de Abdelkader Yaïche.

Le coup d’essai fut un
coup de maître et le déclic
tant attendu fut brillamment
opéré. Il fallait quand même
confirmer ce net regain, et
Blida fut une nouvelle étape
encourageante pour les
jeunes et dynamiques diri-
geants de la section, à leur
tête Yahia Aktouf (41 ans).
La suite n’est qu’une suc-
cession d’événements heu-
reux. Les coéquipiers de
Bentayeb forment de plus
en plus un groupe solidaire,
motivé et perfectible. Les
Criquets jaunes peuvent
rêver, le CABBA «jeune et
fort» est né.

M. B.

Un nul à Blida (1-1), puis un autre à Chlef (2-2),
et enfin un succès, vendredi passé, à Kouba. Le
CABBA 2008-2009 est une équipe qui voyage
bien, en tout cas mieux qu’il ne l’a été depuis sa
remontée en D1 lors de la saison 2001-2002.
Cinquième au classement général après douze
rounds, le club des Bibans est plus que jamais
lancé dans la quête des sommets.

LE DOUBLE CHAMPION ARABE
TIENT À AMÉLIORER SON IMAGE

L’ESS se dote d’une revue
L’Entente de Sétif,

le club phare de Aïn El
Fouara, s’est dotée
dernièrement d’une
revue mensuelle ESS-
Info, qui a été mise en
vente dès hier. Cette
publication, la premiè-
re du genre à l’échelle
nationale, a pour
objectif, selon la direc-
tion du club, de rédui-
re le déficit en commu-
nication et d’informer
ses milliers de fans à
la quête d’une infor-
mation sûre, fiable et
objective. Editée dans
les deux langues
(arabe et français), la
revue, de 44 pages et
qui coûte 200 DA, comprend divers articles relatant l’histoi-
re, l’actualité et les projets du club. Pour ce premier numé-
ro, la direction de l’ESS, à la recherche d’autres sources
de financement, a initié une grande tombola où plusieurs
cadeaux de valeur sont mis en jeu. Avec cette revue, l’ESS
se veut un club qui espère entrer dans le professionnalis-
me par la grande porte. ESS-Info, sera l’outil de communi-
cation du club, et c’est à travers ce canal que l’ESS mettra
à la disposition de ses milliers de supporters des informa-
tions objectives et fiables. «C’est un devoir pour nous d’in-
former nos supporters de la vie de leur club chéri», dira le
président de l’ESS, Abdelhakim Serrar.

Imed Sellami

C’est ainsi qu’il a décidé
d’accélérer les négociations
entamées depuis quelques
jours déjà avec Bernard
Simondi, tout en maintenant
le contact avec Jean-
Christian Lang, l’ex-entraî-
neur du Moghreb de Fès.

La situation a pris une
tournure telle que les diri-
geants de la JSK, pour ne
pas dire Hannachi tout
court, ne veulent plus se
perdre en pourparlers avec
le récent ex-entraîneur de
l’Entente. Simondi devrait,
en effet, débarquer aujour-

d’hui à Alger où il entamera,
sans perdre de temps, ce
qui s’apparente au dernier
round des négociations
avec son probable futur
employeur.

Selon des sources au
fait de tout ce qui a trait à la
vie du club kabyle, le prési-
dent Hannachi est disposé

à revoir son offre à la haus-
se et Simondi a, lui égale-
ment, accepté de mettre de
l’eau dans son vin en se
montrant plus accessible,
sur le plan financier s’en-
tend.

Ainsi, il est fort probable
que Bernard Simondi
revienne exercer en Algérie

où, doit-on le rappeler, sa
première expérience s’est
quelque peu mal terminée
avant que… Hannachi
mette l’habit du médiateur
pour régler le différend
ayant envenimé les rap-
ports entre Serrar et le tech-
nicien français. 

A. M.

FORUM
MARACANA

Nacereddine
Baghdadi

invité
ce matin

Candidat aux élections
de la Ligue nationale de
football prévues le 16
décembre prochain,
Nacereddine Baghdadi,
ex-membre du BF sous le
règne du défunt Diabi
Mohamed-Salah, sera ce
matin (10h) l ’ invité du
forum Maracana qui avait
ouvert le débat en
conviant i l  y a quinze
jours, le président sortant
de la LNF, Ali Malek.
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APRÈS QUE LES DEUX PARTIES EURENT ACCEPTÉ DE FAIRE
DES CONCESSIONS

L’heure est à l’urgence
chez les Canaris de la
JSK. La mauvaise passe
qu’ils traversent fait qu’ils
ne peuvent plus continuer
à faire dans l’improvisa-
tion. La sortie de vendredi
dernier, d’une rare pau-
vreté sur tous les plans,
semble avoir définitive-
ment interpellé le prési-
dent Hannachi pour se
doter d’une barre tech-
nique digne de ce nom.

Simondi plus proche que jamais de la JSK


